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Les gars de ~ Pol y vont se fâcher ••• 

Il y a deux ans, durant l'é té, l'univers ité de Montréal, tendent à démontrer qu'i l en coûte en . moyenne $~8.00 par 
c'es t-à-dire une poignée de braves et b:il lanls gou.verncurs, place de sla tionn~mcn'. à Polv.techn1C,1.ue, certa ins dtrcs 
décidait, sans consulter personne, de fixe r les [rais dcman- officieux nous laisseraient croire qu il peut en coûter 
des pour les sports à S25.00 par tête de pipe, et, de mê~e. environ $40.00 en moyenne par place. . 
clic demandait 25.00 par étudiant pour le Centr~ Soc1.a l. Mais l'Un iversi té de Montréal voudrait que les profs 

C'était nous disait-on, à l'époque, devenu nccessaire de Poly paient $125.00, q~e les n:icmbrcs du per~onnel 
parce que ' 1e Ministère de !'Education ne voulait plus paient SI00.00, que les étudmnts paient $75.00, cc qui avec 
financer les services aux étudiants. (Quoique durant notre le poids attribué à chacune des classes en ~e basan~ sur les 
enquête sur la ques tion qui nous occupe aujourd 'hui, nous nombres d'usagers dans chaque classe 1 an dernier , fait 
avons découvert que le gouvernement donnait $22.00 p ar une moyenne de plus de $100.00. L'Université dit à Poly: 
<!tudiant à l'adminis tration de l'U. de M. pour les services " PRENEZ 70.00/ USAGER POUR ADMINISTRER VOTRE 
aux étudiants). Quoi ou'il en soit, les étudiants de Poly STATIONNEMENT ET DONNEZ-NOUS LA DIFFERENCE 
engagèrent la ba tai lle suivis de près par I'A.G.E.U.M. DE PLUS DE $30.00 POUR NOUS AIDER A FINANCER LE 

La bataille fut perdue sur des erreurs de tactique, et, STATTO NEMENT ETAGE". 
disons que c'en es t assez pour l'his torique. Cela décidé, évidemment, unila téralement comme tou-

Venons-cn aux faits. L'Unive rs ité , en la personne d'un jours et cc qui est oire, c'est que les procédés de pcrsua-
corps de toujours brillants et braves gouverneurs, décide s ion employés par !'Adminis tration de l'U.deM. auprès de 
de construire un s ta tionnement étagé (i l est beau, il es t !'Adm inis tra tion de Poly ressemblent plus à un VIL CHl\N­
grand, il est haut, il est ma jcs tueux, il y a aussi beaucoup TAGE qu'à une négoc iation in telligente et de bon aloi et 
de béton là-dedans, beaucoup, beaucoup, pis Je bé ton, ben semble se servir de cette ques tion pour crée r une brèche 
ça coû te cher) au coût de 2 millions de dollars . Comme dans l'auto nomie de !'Eco le Polytechnique. 
ça, sans rien demander à personne. " Parce que c'est u n L'équipe éditorialis te du Polyscope appuie donc sans 
problème municipal" pouvait-on lire dans Je journa l d'in- réserve !'Adminis tration de !'Ecole Polytechnique dans sa 
forma tion FORUM. lu tte pour la conserva tion de l'autonomie E NTIERE de 

Comme toujou rs, lo rsque les braves et br illants repréa.l'EcoJe Polytechnique, y compris la question du sta­
sentants de l 'U.deM. a llèrent à Québec, ils ne purent fair~ionncment. E t !'Adminis tration louvoyante de l'Université 
admettre aux gens du min istère que c'était là un INVES- devrait comprendre oue !'Administration de Poly est 
TISSEMENT ( il semble que lorsqu'il s'agit de budget, il y FORTEMENT APPUYEE PAR LES ETUDIANTS. 
a des négociateurs du Ministère à Québec qui sont plus Les étudiants de Poly s'attendent premièrement: à ce 
for ts qu'un recteur pour le patinage de haute fanta isie) . que !'Ecole Polytechnique demeure entièrement autonome; 
Finalement, retour bredouille et décision de surtaxer les deuxièmement: à ce que les frais de s tationnemen t 
usagers du stationnement. Car non seulement Québec ne soient majorés de 50% au MAXfMUM, ie qu'ils payaient 
considère pas le gros éléphant de béton précontraint $10.00 l'an dernier et ils ne pa ieront pas plus de $15.00 
comme un investissement; le Ministère de !'Education, en cette année. 
plus, décide cette année que "les stationnements univer- Et cc ne sont pas là des mots "garrochés" sur un 
sitaires doivent s'autofinancer". A l'encontre de quoi, les oapicr, c'est ce que plus de 300 d'entre eux ont clairement 
dignes représentants de l'U .deM. répondirent sans doute laissé entendre au cours d'une assemblée tenue la semaine 
fort brillamment ... cc qui ne modifia en rien la décision dernière. Sinon, les gars de Poly risquent de se fâcher, et 
du Minis tère. quand les gars de Poly se fâchent, C'EST TERRIBLE .. . 

E t cc n'es t pas tout! Si certains chiffres officiels Raymond CYR 

LA C.T.M. SERVICE 
PUBLIC--- Gaétan Marquis , 

C'est un problème que tous con­
naissent trop bien pour y bai­
gner au moins deux fois par jour 
et on au ra peut-être trop tendan­
ce à se laisser désabuser par la 
lenteur et l'inefficacité des dé­
marches, entre autres des étu­
diants de Mon tréal. E t c'est l'aug­
menta tion des tarifs de la Com­
m bsion des Transports de Mont­
réal. En fait, pour une s i grande 
ville, le transport en commun de­
vra it être un service «réellement • 
public. Il n'en est pas ainsi, 
croyons-nous, car du principe mê­
me de sa charte, la C.T.M. doi t 
d'autofinancer et ce service se 
considère donc lui-même l'égal des 
compagnies de tra nsport de pas­
sagers reliant les villes et les 
campagnes. Le transport en com­
mun n'es t pas un luxe, c'est une 
nccC5si té. De plus c'est une néces­
sité pour le bas sala.-ié, et l'étu­
diant, non salar ié en fa isan t abs­
trac tion des bourses (qui n'arri­
,·ent jamais. même pour le d ircc­
tcur du Poh scope). Le salarié plus 
richl· peut se permettre de s'ache· 
ter une \·oiti.re et ne pas subir 
le' contrecoups des malaises ad-

ministratifs e t financiers de Dra­
pcau-Saulnier en matière de trans­
port à tout le moins. ( les autres, 
bin ils ont leur cadillac et leur li­
mousine). Comme on se doute, l'é­
tudiant, n'ayant pas de salaire et 
faisant face à des baisses alarman­
tes de bourses, est la victime sans 
contredit de cette hausse énorme 
du coût de ses déplacements. Par 
suite l'ouvrier de bas-étage, de son 
côté, subit le même sort que l'é­
tudiant. Cette hausse signifie donc 
une injustice flagrante vis-à-vis 
les usagers à revenus très modi­
ques («revenu• au s ingulier se­
rait plus juste) qui défraient la 
majeure partie du coû t d'opéra­
tion, utilisant le métro plus sou­
ven t que celu i qui peut s'offrir 
une voiture. Nous verrions donc 
très bien la c lasse qui s'accaparc 
les fruits clu travai l de ces pau­
vres gens défrayer le déficit de la 
commission. 
Les Etud iants ont risposté. Les 
Associations si! sont ré\'oltées con­
tre cette hausse injuste. Mais le 
moment choisi par la C.T.M. l'a 
bien été: à la fi n avri l où les exa­
mens commencent , l'A.G.E.U.M. 

avait été sabordée, l'U.G.E.Q. bien 
mal en point et les associations 
des CEGEP cssouflées. On a pu 
d'ailleurs se rendre compte que le 
tollé général a tonné bien haut 
puis s'est é teint bien vite ... Et 
nous voilà rentrés. Certaines asso­
ciations ont ten té, pendant l'été, 
de Faire pression sur la C.T.M. 
allant jusqu'à demander q ue la 
passe-étudiant soit prolongée jus­
qu'à la fin des études. Bien sûr, 
le tout a été refusé en bloc. 
Aujourd'hui, la ren trée est cho­
se faite et il serait temps de réé­
valuer les capacités de la masse 
étudiante, et, par la force du nom­
bre, anéanûr l'exploitation fla­
grante effectuée aux dépens de l'é­
tudiant et du bas-salarié, qui sont 
sans cesse maltrai tés par tous les 
gouv..!'rncmen ts. 
Au niveau universitaire, plusieu1·s 
facu ltés songen t à un rcgroupe­
mcnl, de constituer un bloc pour 
certains riroblèmcs communs. La 
C.T.M. en e'>l. L'effo1 t élémen taire 
a fourni r serait de su rvcillcr étroi­
tement l'évolu tion des riourparlcrs 
en cour> et de se préparer a agir 
en bloc au moment opportun. 

Le transport en commun doit être 
un set-vice public, et la C.T.M. est 
malhonnête en prétendant aider 
les étudiants (et de Façon immen­
se, con tinue-t-ellc) puisqu'elle pro­
longe le tarif réduit jusquà 17 ans. 
Pourquoi pr ivi légier ainsi une par­
tie de la gent estudiante? En mè· 
me année, par exemple, dans un 
CEGEP, se côtoient des gars de 16 
à 20 ans et plus même, les mêmes 
besoins financiers, pour tou , et 
sous le prétexte d'âge, on n'a pas 
le droi t, en toute j us tice, de don­
ner plus de contra intes budgétai· 
res à un étudiant qui a un an de 
plus qu'un autre. 
La C.T.M. prouve q u'elle ne t ient 
nullemen t compte du fac teur so­
cial et huma in dans ses décisions. 
L'arbitraire de la gestion financiè­
re la conduit à foutre dans le pè­
trin une grande partie clc sa pO· 
pulation tout en libèrant les gros 
capitaux du nuage de ta, a tions 
qui l'entoure lorsque malabcs fi 
nancÎL'r~ il _\ a, nung.c qui de\ r~\ 
eclat.:r un joui ou l'autn: a\·ant 
qu 'une ma<,sc· rèYolkc ne 1 ""c 
irruption dc\'ant la mau ie 
F,pérons que cc sera avant! 



OUVERTES 
Messieurs les NAVOS'. Bravo!!! 
Pourquoi cc gros bravo ? Pour une chose ! 
Pour voire façon d'avoir réagi à la semaine de VOTRE iniliation qui VOUS 

a coûté $5.00 
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Celle façon de réagir nous prouve, à nous les anciens, que VOUS les NA VOS 
êtes capables d'a\'oir un esprit de groupe, et cc. très peu de temps après la 
rcntrL'c "SCALAIRE". 

Mais Cel cstprit de groupe durera-t-il ? Je me le demande. 
TR ADUCTIO N - PO LY COPIE 

Cet e'prit de groupe se changera-t-il en fierté d'être de Polytechniciens, c'est­
a-din.: d'être des gars de LA faculté. 

Si cet esprit de groupe semble persister dans l'avenir, que vous soyez fier de 
Pohtechnique, c'e t le temps de le montrer tout de suite. COPIE DE THESES 

Je m'aclrcs e donc à VOUS les NAVOS, et aussi à VOUS les ANCIENS qui 
semble1 amorphes aux côtés de ces jeunes étalons fougueux et pimpants. 

J'ai besoin de la collaboration de VOUS TOUS pour la réalisation d'un projet 
qui me tient à coeur: soit le T.E.P. 

Spécialistes en travail d'Associations -·Congrès 

Qu'est-cc que le T.E.P. ? 
C'est la seule, et je l'écris bien, LA SEULE troupe de théâtre sur le campus 

de l'Université de Montréal. 
3422 Durocher, Suite 19 Tél. 849-6466 

Alors tous ceux qui sont intéressés à faire partie d'une troupe de théâtre, je 
vous attends au B-111 tous les midis de 12 heures 30 à 13 heures 30 pour avoir 
vos noms. Guy Dorval - President 

Encore une fois BRAVO, mais, maudit, faites-vous sentir!!! 
Jacques Bergeron, Directeur du T.E.P. POL Y ment vôtre 

LA 
50 ... 
C'EST 
TOUT UN 
NUMÉRO! 

Part out au Canada 

<:EV 
y a rien qui la batte! 

Brassée au Québec par la Brasserie labatt limitée 
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QUI ÊTES AUX 
CIEUX 

llo-C.hi Minh, president de la Rcpubliquc Dcmocra liquc 
du Vie t '.'<am, conn u par la population victnamicnne sous 
le til1 c de l'oncle llo, es t mort. Da nte disai t: -Je ne mou­
rus pas. ma" nulle \'ie ne demeura• Pour !'Oncle llo, c'est 
le contraire ; • JI ne \'Ccul pas, mab loulc sa \ie demeura•. 
En effet, il n'esl pas sul!isammenl mort. Voici q uelques 
laih qui demeureront toujours p résents dans l'esprit de 
''" compalrioles. 

l), puis 'a toute prem1erc 1eut•·;ssc, Ho a épouse la liberté 
P< 1r \a ,;iuvegardc1 de' mains de la Fra nce. De fa it, il a 
p r-.,vérc d,m, la voie qu 'il ,·est choisie a lo rs que le'> 
,hanccs <l'allcin<lrc ' on but étaient s i infimes, jusqu'au 
ridicule même. Pourtant, il a organi se la dcfai te de la 
France en 1954 dans l'historique bataille de Dien-Bien-Phu, 
en formant une coalition des vie tnamiens nationalistes 
e t communistes appcke • le Vil' lMinh • ou Io:: Front d 'Tndé­
pcndance. 

Tou1ours plw, fort , il s 'es t attaqué aux imp<.!ria lis tes amé­
r icains. L'Onclc Ho disait encore, avec des hochements de 
tdc de pcnseut cl caressant sa vencrable barbiche: .Je 
pt•nse que je connais le peuple amcricain, pourtant je ne 
comprends pas comment il a pu supporter l'idcc de son 
mtrusion dans celle guerre Est-cc la présence de la s tatue 
d.., la liberté au dessu' de "' ti!te ?.. Et aux aml!ricains, 
pour montrer son effort de vouloir comprendre cc qui est 
pour lui une chose mconsistante, il 'oupirait: •Un peuple 
de colonie qui a fondé son indépcndam;e sur la ré\'olution 
<si ent rain d,· supprimc1 l'indépendance d'un autre peuple 
de colonie•. Pour l'Onck llo, la victoire du peuple \ ic1na-
1nicn c't une com1ction S'il nous a fallu huit ans pour 
défa ire l'emprise de la rrance, il nous faudrait p<!ul-être 
dix pou1 lcs Américains q11 t prétendent dre bien armés et 
' >n11ait re le pavs. mais nos héroïques cc!mpatnolcs dans 
k Sud en \ tendront a bout jusqu'a la \ i~loire finale• . 

1 'Oncle llo csl mort. Son iimc s'cmolc plus haut encore. 
emportant a\cc c il" ses idées d'indcpen<lancc, <le \ ie, de 
Bonheur, d'Egalitc. Pour h: peuple vietnamien, il est dc­
h:nu l'Etoik d'Or qui bri lle dans le drapeau rouge de la 
tévolution Cc n'est plus un homme mais un leader mats 
un svmbole. mais un mythe, le mvthc de la liberté Pour­
tant , au monde qui lt: regarde e t l'admtre. l'oncle Ho pro­
damait · J e ne suis qu 'un membre de la fa mille vietna­
mienne, et rien d'autre!). 

Oui, ses frcrcs et soeurs ses cousins c l cousines, ses ne­
veux c l n k'Ccs, ses fils e t filles, toute la famille vie tnamien­
ne, avec dans le coeur son image marchera toujours vers 
l'Auto-dctcrm inat ion 

HASTA LA RfVOLL CIO\/: 

Qt,f VOTRF RrG\E ARRI VF 

QUE VOTR E VOIO'\'T E SOIT PATTE 

VIET TRAll-DUC-TION 

CHEMIN DE LA VIE 
J'ai passe bien des monts, j'ai franc hi bien des crêtes, 

Les chemins plats ~ont donc les plus durs à pas cr ! 
J'ai rencontré sans m::il les tigres des sommets; 

Mais je rencontre un homme et voici qu'il m'arrête. 

Je suis un reprc.,cniant du \ il'tnnm nouveau, 
En visite amicale aux chefs d'un pays frcre. 

L'Ocean au1·ait-il <lt'fcdc sur la terre? 

Je me \'Ois rcsen cr le" honneurs d'un cachot ! 

Je suis un homme honnl:te et mon âme csl tranquille; 

On me soupçonno: d'c'.·trc un Chinois tent!brcux ! 
Le chemin de la vie est toujours dangereu .~. 
Mais vine sa \'ie est moins que jamais faci le. 

LES CEPS 
Tels de cruels démons, de leur gueule a ffamée, 
fi s happent tous les soirs nos jambes, les avalent 
Le p~ed droit englouti dans leur gorge animale, 
Le pied gauche au dehors, seul , res te à gigoter. 

Mais voici encore bien plus é trange en cc monde: 
Les gens accourent mcllre leurs jambes dans les fer 
Une fois entravés, ils peuvent dormir en paix. 
Autrement nulle pa rt ils ne pourraient s'etendre. 

l{o-Chi-Minh 
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MASSON" RIDES AGAIN 
11 

Encore une fois , Robert Masson , ce vir tuose 
de l'organisation a réussi , à l'aide d 'une équipe 
fort d)namiquc, à accrocher , dès la rentree cette 
mas e de plus de 400 nom·eaux. 

Grâce à un contrôle efficace, em iron 9900 des 
nom·eaux se sont pliés de bonne grâce a ux exigen­
ces de cette TAXE VOL01 TAIRE de 5.00. 

Pour les récompenser , "Rém on Cire e t sa 
gang" leur montèrent un PESTAK SPIKEDELIK 
( une innovation à Polytechniq ue) qui les tirent 
bien rire jusqu'à ce que l'humou r noir de nos 
gais lurons se retourne contre eux sous forme de 
tartes à la crèm e et d 'oeufs. Un vrai bon spectacle 
quand même avec des comédiens bien décontrac-

tes ... (voir photos) . 
Le lendemain, midi , on assis ta da ns la cou r 

intérieure, à u ne scéance de rasage communau­
taire (torse nu S.V.P.) ju qu'à ce que les nou­
Ycaux, qui en prenaient pour leur RHUME ... se 
fâchent ( les gars de Pol y, lorsqu' ils se fâchent, 
C'EST TERRIBLE ... ) Et cc fut la fin de cette Ini­
tia tion !, CARAM EL - CREME A RASER ... 

Tou::. les nom ·eaux doivent donc ètre fier::. d 'ap­
partenir à une école où l'on peut rencontrer des 
types comme MASSO , capables de mettre su r 
pied des organisations bien huilées, p rêtes à les 
accueillir. 

R.C. 

INVIT 

PES-
TAK 
SPIKE-
DELIQU 



TION 

RE BEL-
LION 
PSIKE-
LEGIC 

REBELLION 
"L'I nitia tion doit se fa ire. C'est une tradition " Polv 

technique" et la "rC\·o lte" du 11 septe mbre 'embk N re un 
avertissement ~érieux à la prc·parcr mieu,, c'es t-a-d ire plus 
efficacement. L 'initiat ion de cette a nnée a trop donne libre 
cours au " sadisme" e t même à la ·· s a ul'agi:rk" dl' cellains 
membres dc l'organisation do.!nommec " CALI CE" D'abord , 
on a cxagé re le ' supplices ph\siques in! lige aux nou­
veaux. Ensuite on a trop la isso.' le temps (C'cs t la le hic ) 
aux group<!s d 'a.:qucrir unc cc•rtainl' so lidarité. Et puis 
l'Jnitia tio n e t ses sen ici:s ayant t rop duri:, l' in to lerancl' a 
vite fait dc ro.' \•oh er les mi ties sudorants. 

D'un autre cote, cet cn 'nement sari- r reccden t da n" 
les annales polytechniques est pl'Ut-etn: la pn:U\ l' qu'unc 
nouvelle go.!nerntion arr i\'l' ü Pol\'. Peut-être son sc.'jour 
dans les CEGEP c l dcvan l l'Unive rsité McGill leur au ra+ 
clic donné une quélconque aggrcs'>i\'it<i 1 Assistcra- t-on i1 
un renoU\·ellcmcnt des effec ti fs qu'amencrail même la con­
testa tion globa le à Puly ou des collaborateurs gauchis tes 
au Polyscopc ? 

Le Polyscope I 19 septembre 1981 I P111 7 

Quoi qu'il e~ soi t , il a urait é té préférable de leurs moins 
Lap~r s.ur la. tete et que les nouveaux aient un caractère 
motn!> 1rrasc1ble, car l' l mtia tion , le nom le dit , sert à inté­
grer a u groupe, à adapter le nouveau venu. L'lnitiation 
est de i;1 le germe, la prépara t10n à se fairé " planter" am< 
cxa~cn~. li faut c ro ire qw.! no~ nouveaux récalcitrant~ 
avaient iuge qu 'ib étaient mùris à point. C'est la seule 
raison plau ... iblc 

. L' i nitia tio n n'a pa-.. tout a fai t ét~ ratée néanmoins, 
10 111 de là. L.e_s pho tos '>Ont la pour \'\\lustrcL Par exemple, 
le Pest;:ik Sp1kedeh k pour né nommér que cc\u\-lb., qu\ {ut 
un succès énorme Les nouveaux l'ont d'a illeurs t rès appn!­
cié (de force) Dt: plus les c ritiques spec tacula ires , dont 
nous se>mmes, on t Cil' un::mimes ;:i le cli rt' 

Li: gros du r robli:me, k· rlus gros clu prob/cmt:, reste, 
j'insiste lù-di:ssth, r.:sll' le fait que l'e>rganba rion "CAU 
CE" n'a pas reçu la collaborat ion des anciens sur qui 
elle compta it et del'ait compter 

Pl us de cieux cents anciens sont restc.:s l:t, bc.'ha ts , sa r1' 
réagir plus que les bouts de barrière où ils ctaicnt accou­
des, allache~ peut-être. 

C'es t une leçon pour 1':1n prochain, Et Mcrdc. 
G.M. 

Un ancien init ié! 

-
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CINE-POLY 
NOUVELLE FORMULE 

( tHnnu•tU •' ""'"' .... , lu JU l'llt\l1 tu .. · t..• Cil· 1•0 1) ) 
1111111 d1.1t• 1111 111 p.11 l 1 lui"' 111011. 1, plu lui 1m"1blt. d'um· 

ttjlll(lt" •1111 tllhlt'\!tl'r.UI plt1!-1 p.lllH.uhc.H'lllt'lll .1 J,, ruo~1.u111n.1 
11011 (•h·H\ d1 ld111 l' i do.111111111.111<111) 1'111~11 ,111011 c't la11u·e 

1 ,. l'hw ('111np11' 1%9 70 
R<1111'Jll'd l\l '" pJ11, dl' l.1 p1 og1.1111111at11111 ll'l'lll1t·1 <' 
tkll'\ s.111,· 
lu1111.11tn11 dl'~ l(lllllJWS dl' lt.t\,tÎI 
11\l'l II<• 'Ill' p11·d 1111 l l'lll l l ' tk dlll llllll'Jll,tl 11111 du l iIWrllil 
qm·hfr11i' 

3 m:tnhrc.' 1969 

10 octuhrc 1969: 

Il \\' sll'I n '-''' 111011, \hc. h' '"-""'h'111 1 

s.1111 l'n k111p.1h 

( ""Jl' dl' ku d.111s l.1 S1l'11.1 

M.qo1 ll1111th 

1 .1 !'lll'l ll' d'.\lg11 il' 

J fim J \\Oii !hl'\\ ,Il 

S1111<·,• Om h'"ui-. 1 

11.lun ,1111 it- 1'11•111·11,• 

.,0 31 octobre 1969: Rl'll•"l'''1 ''" l 11111' M.IIJ, 

k11d1 ( \lll A'"'""'" p11111 J'Fd1.tl l,1ud 
11 kutolkt 

V Il' 1'11\ l'i' 
l.1·, Am;u1h 

7 1111\c1t1brc.' 1'169: l l· St ,1r Sy,lclll AllWll<"llll 

l't ( ll'lll 'lll !!••gc: 

1 \·,pion \ l'U l du h cml 

21llOH'mbrc 1969: <,1111 .. l' Oul'hn<llsl' ( 11 ) 

1lw 1:1111<' lr.11111' 
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94 ième 

PROMOTION 

Ecole 

1 '-'' c1ud1anl\ fmt"Jnts de 
!'Ernie Polvt.-chniqul' grou· 
pl'' \nus le \lgh. de la 94c 
prmnollnn, cJc,rrent vous prl 
M'llte1 lcu1 p1og1ammc d'ac 
t1vi1c., po111 l';innte académi 
q11c 1969 70. 

"L'école polytechnique cl 
le progrcs scientifique" , tel 
est le 1lwm1 c1uc les finrS\flOI\ 
on t d10i'1 pow 1nv1tcr les 111· 
Ju,11 it·s ,1 vl\1le1 c hill:Un des 
ck'p.11 1erncnh de /'Ecole .1 l.1 
f111 tk \l'Pll'mhrl'. Cc sera 
po111 J,., 1n<lust rieb l'ou:,1 
-ion tk •·011sl.t1•·1 la qu.tl1k 
clc.• l°<.'fl'l'IHllcnn:ni qlu ,'y don 
Il<' cl l.1 purin dc la rcchc1· 
d1l' q111 ,\ l<aliw. 

l111" del"1c:nu: rc.'111.;untrc 
,.,, r1 "'Ill' d.111, le 1:.1drc d'un 
b.111qm·1 qui 'c: t1c.'nd1.1 .1 J'llo 
111 Hun.1H·111un le 12 nu\·em 
h1" p101 h,un 'uus J.1 pn:,1 
dt'll<l' d'hunneu1 de M Cie 
1,1ld Joilum, p1 c'1tknl de: M.i 
111w lncJu,11ie' 1.111111n·. 

Polytechnique 

Tout au cours ùe l'anncc 
Je, c;tudiilOts pilr t1c1pcron1 il 
d'au Ire' il<.:t1vlll"l>, telle' le rai· 
Ive aulomobrle, la prbe du 
jonc, la prrse du bock. le Ira· 
ditionnel rallvc de' taverne' 
cl de nombr~usc' confércn· 
ce~ et colloques . Rc\\crrer Je, 
lren\ col rc l'indu,tricl d'au· 
1ourd'hui cl celui de demain 
ne peul qu'améliorer J'harmo· 
nie de notre 'ociétc acrucllc 

Fiers d'être gradues dl' Po­
Jytechn1quc, Je~ nou\'caux tn· 

génicur. couronneront leur 
année en la Crandc Salle du 
Ch;11c.111 Charnphun par un 
bal, le 18 av ril 1970 Au'~'• la 
coopt·ration ct ro1tl' de LOU~ 
les 1 in1Ssants c:u11,t1lucra+ 
die une garantie de 1cus'1lc 
pour <C progr<unmc. 

L 'exécutif de la 
94e Promotion 

CITATIONS 

l ' l!l·RÉl!Olh !!ST tFlUI OLI A lNE OPINION; ET C'EST CE 
OlT 11 MO'I Ml· \11 '>IGt\ll'fl OU'ESî CF À DlRE· AVOIR UNE 
OPINIOY' nsr SLIVRE SA PROPRE PENSÉE ET so~ SENTf· 
Ml·Nl l'i\RllCLIU.:.R MAIS IE CAIHOIIQUE ES! CArHOLI· 
Ol b, 1 r SANS \\'OIR l>l SENrIMENT PARTICUI IER IL SUIT 
SANS 111!.Slf 1 R CEi Ul DF t 'l Gl.ISE. 
(80SSUrn, 111,11uttiun P."101.1lc, Edit Lachat, P 112) 

IJ\ l IBEJUI" DE Pl-'.JSÉI EST UNE SERVITUDE DE L'ÂME 
ll;\\!S 1 'ABJl C llON DU Pl.CJIÉ. 
(l.con '\Jll l rKH;hqttl' 1893) 

f'\OUS J)f\'ONS AVOtrr R ou· NCHRF LITTFRATURE. QU[ SE 
(ROI 1 1 \(( ISP 1 NE 1 ·1 ST (,\ 1 RE . OUS OL f DISPOSONS DE 
SAV/\NIS IR\\ \lJX SlR l I s (!f.\MANS, LA CIRCONCISION, 
l I S \10[ t RS sl:xt Pl l rs ou f rs <.ROYJ\NCLS DES BA!'J· 
rous, ou DONC 1\\'()NS-NOl s l lUDIF or IA \.11 \1F. SORTE, 
\\ 1 C l 1\ M!' \IE S I IH NI 1 F , 1 A MLSSE, 1.A H .ll D!El. 1 '!M 
~l,\tUI l·.E tON< HPl'!ON) DIRF. QL''ll NE S'EST P\S rROIVF 
\)" Si:t' I B \~ rou POUR NO\ s RI 'liDRl 1 A POi 11 rssL. POUR 
\ ' I :\IR 1 N r UROPI· El \Ol"i r NSI J(,NfR À QUOI !\OlJS Rf<; 
Sl'\1BI 0'.\S, "l;Ol S f' 1 :-\OS REl.IG!ONS! 
< 1 111\IBIr , 111,11111t <l1." l 111u.11u1l's l.1 l'll'i.1dl') 
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PERSPECTIVES 
DE L'ACTION 
SOCIALE 
DES CADRES 

I.e-; uidres alarie syndi· 
que., du OuLhec;, au lendemain 
de rnndc., luuc.. 111111alc en 
trcpn!>C , 11 \ a cmq ans, au 
-;cm d rntr pn e qui les 
L'111plo1cnt et a la pcnphérie 
du (..Jdrc 1 •.il que regit k-ur<> 
m.ll\ llC<> prok-s 1onnellcs et 
svn d 1ca les (Corporations, 
E1.1t k-gblateur) semblent a­
\oir marqué un temps d'arrêt 
sui l.i \oie de l'enfoncement 
d ::s b.ir r1cades qui déf c11-
d,1i1..-nt leur plcndrde is<1lc­
mcnt. 

llcdticrs, d'une p:irt, de.s 
trndrtrc,ns sccu lain.•s du c<1r· 
ti0ratisme cl cnLCJr«' un peu 
hvpnot1sés par le mirngl" ra.'>­
surant d un prolrtablc l1héra­
lisme pr•1fcc;<;im111el élit iquc 
qu'appuyaient un rcligionis.­
mc sdcr "'>nnt et une poli li· 
caille népr1tique et prébendai· 
re, ta11d15 que, d'une autre, ils 
pren:iicnl conscience de leur 
prolétarisation cl de la néces· 

site qu'elle entraine de subs­
tituer le droit collccuf rcflé-
1;h1 au prh1lcgc md1\iduel ou 
categ•Jrid arbitraire, ile; OS(..il· 

lent t.'Jlll"C le pa <;<: et l'a\ mr, 
entre le lat~scr-allcr et l'acuon 
et risquent de !>C retrou\e1 
bientôt, a l'exemple de leur 
dcvanCJer;, dan<> la 1.Cnifiante 
béatrtude de l'ad•1ra11on nom­
brillairc. 

Ceux d'entre eux qui sont 
rc .. 1és \ ig1lant <ml depuis 
l1mgtcmps 1 larré l'éc.uc1I d'un 
possible rcphcmenl sur soi et 
ont c:herché des h.rs .i déter· 
miner une ré11ricn1a1ir,n des 
énergies tendant a n:<lL.,,cnir 
latentes c hc1 les cadres svn· 
cliqué . 1 I-; ont v0ulu pro\,.,.. 
qucr, au '>CIO de no., <>lructu­
r~ wnd1calc.s l'avcncment 
d'un ·cc.one! S<:umc san'i le­
quel le<> tn,uccs et les ra1tra· 
pages effC(;tues depuis quel­
ques années p"urraicnt rapi 
dcmcnl c.lcvcnir 1lluc;o11c<;, une 

noU\ clic m} stiquc hors de la· 
quelle le rapprochement ca­
dr~u\rter.,, ne dcbouchant 
pa 'iur une <.ooptat1on c.adr 
peuple dc..,,cnait une honl<."U c 
fum1stcr1e 

Le dernier congre de la 
FIC() ( 15-17 mai )969), place 
wus le si:mc d'un nou\cau 
dL-parl {CADRES, "( 1 ). mai 
Juin 1969). a c:ffec.ll\cment 
marque l'entrée de., cadre<. 
.-,vndiqués dan., le domaine 
d'une action 'iOCiale globale 
axée sur les 1rnpérauf de 
l'évolull<m rapide du (Juébcc, 
d'une redéfinition nécessaire 
du J"i1le de l'Etat, de ..,.,n m­
flucncc sur l'on1..-nt.it1on de la 
collccth ité quebécoisc el d 
rapports qu'il d,,11 entretenir 
et rcs!K.~rer él\L'C la commu­
nau1c politique dont 1J a .. su 
me la rcpré entation 

En prenant conna1'isancc de 
large<; extraits d'un rapport 

Avez-vous 
"As-tu envoyé ton $2" 

Ma1ntP.nan1 154 prr~ 1 

envoye vos $ 
suggestions 

pour 

I' ameliorat ion 
SIGNATURE 

du CH(QU( D 
U.AhDAfD 

Polyscope 
~l$Sl 

l•ut .. , .. , D 
l0"6l f'~JA.J 

par R"ger l..e Jeune 

inspiré par c th ·m • et qu 
le Congrl' a adopte \ c. en 
thouo,1a me no 1 ucur . n 
d1qu ou nm r ~h roi l 
d.m qucll m ur l'ac.tn rt 
"''Jldrcalc p<.-ul dc.bord ·r l'a 
t11m vnd1cal • 1rad111onndle 
r-.:ou., a\ons cru faire ()(.'tJ,,.rc 
nccc !>aire, en communiquant 
aux ek"fTlcnt'> actuel cl c1icn 
tucls de la base de l'organi a 
lion vndrcalc der, cadre qué 
bécoi , Il"; ligne de forc.c'i du 
mandat que k dèlégucs de 
S) ndu:.at!> ont donné aux diri­
geant'> de la l"édérauun 

Cc mandat c;on\ ie tous le'i 
cadres a sorur de leur imhé 
cilc isolement. Il d~endrc 
dans la. rue, bref, à cntrCJ' 
dans le jeu de cette pamcip<t· 
tion réclamée a grands cris 
partout, mai-; çj rarement a'>­
suméc. 

Roger I.e Jeune, 

"Cadres" Juillct·Auüt, 1969 

,,,,..,,0 
,,, D 

SH'T D 
OClLJ 
"OWLJ 
etc C=1 

NO.;IAI Ol MO..-rJ.•, · 
U O!S fc;!J. 

lf&.lPt40hl c==i c== L_--=::-:::-:-_-:= ______________________________________ ~ 
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LA 
COOPERATIVE 
C<.'tll' .rnnLc..' la COOP a l:11t p..-au 

n .. u,c d:m' un IV\..11 plu, grand et 
plu' a1.1.c,,1blc..'. La COOP .:roit frrme­
mc..nt pomoir offrir un meilleur ser­
' lc..<' au' dicnh. La COOP est OU\ erte 
de $ lwu 1·e, à 1 e> heure' a' e1. un<.' em 
pl1.H1.~ .1 plein t<'mps. On Se' t rendu 
1.ompte qu unc..• h1.·un: J\.>u\ ..:.-tun par 
jvur 111. -.u111 ... ait pa' Ju tout. La 

COOP a augmente la \ .11 ic..•te Je, art i­
de' offrrr..: l'étudiant peut main te· 
nant -.\ pro..:UJ·er iout·nau' magazi­
ne ... . ' t'n idtc' <'t un c..hoh plu' grand 
d'oc..'U\Tc..'' littt•rairc... et scientifiqu1.•s 
... a11' 'omp11.·r qu il peut toujour-. fai­
n' Hmir par la lOOP c:dlc-, qui ne 
.. 0111 p;:i, c..•n e1alagc..•. 

Le g1.•rant, \1 Claude Bouliane. 
nou' a confi..: qu'il ..,ongi:ait même à 
offrn k 1haL a pipi: )<.'.,disques, et 
)<.', art1dc..:.., de '>porh ... 1 la situation 
de la COOP flori....,ait tou 1otirs. 

SPORTS 
l) Cette annee k comité des Sports 

c..·-.1 -,ous la direction dl! Réal Duquette 
3(B) cl de Gu) Gaboun .+e (mines). 

2 ) BALLOi -BALAI 

L"cquipe de Polv est à se former et 
dcja deu' pratiques ont eu lieu. Poly 
1, jouera une partie d'exhibition con­
crc Chirurgie Dentaire, jeudi 25 sep­
tembre 1969 à 11 heure 30 minute 
Il y aura pratique également les 2 et 
9 octobre 1969. Réal Duquette et Guy 
Gaboun s'occupent au bon fonctio n­
nement <le l \~quipc. 

3) Tou' ceux qui de'>ircnt représen­
ter Poh clan la ligue intcrfac deHont 
se pré-.cntcr à la pratique. jeudi 25 
-.eptembrl! à 19 h!.!ures - 2 1 heu res. 
\l Jacques Lapar" sera l'instructeur 
de Poh 1 e t -ormand B rosseau le gé­
rnnt général \:ous sommes à la re-

CHEZ VITO 

La COOP offre maintenant à TOL S 
1 escomp1e de 10 a 20'è ur tous le' 
anidc' en maga-.in Les prix de la 
COOP -..ont plu' ba ... que partout ail­
leurs. acheter à la COOP c'est. notons­
lc augment<.'r le -.en ice et di\ ersifier 
le choix dt•s article' car les profit, 
,.,ont tous n:im·estis dam. l'organisa-
11on pour en accroitre le rendement 

Le'> changement' de cette année 
'emblent a\oir etc apprécu:.., car. note 
\1. Bouliane le nombre de clients 
croit toujours depui-, le ckbut des 
opérai ions. Par exemple, le nombre 
de journau' 'endu, augmente chaque 
jour . 

" ous csperons que cet effort sern 
soutenu. 

AchLlons chcl' nou-... la COOP c'est 
~1 nous 1 ! ! 

Robert Belangcr 

cherche d'un instnictcur et d'un gé­
rnnt pour l'équipe Poty II. 

.+) GOLF 

JI y aura tournoi de Golf le 27 sep­
tembre 1969 à Mascouche. Tous les 
étudiants, professeurs secrétaire . 
emplo\'é de l'école, sont imités (Sco­
re Brut ) représenteront Poty au tour­
noi interfacultaire qui aura lieu à 
Bclle\ue le 4 octobre 1969 (classe B). 

5) Tous ceu' qui désirent prendre 
un sport en charge de\TOnt donner 
leur nom au comite de Sports, local 
B-l 11 , de même que tous ceux qui 
désirent faire partie d'une equipe soit 
de Ballon-Balai, H oeke\', Volley-Ball, 
Ba.,ket-Ball, Curling, Ténnis de Table, 
Touch Football. '\atat ion. dcnont 
s'inscrire au même endro it. 

Le 
C'est le restaurqnt pour tous les amis pp 

Specialites Italiennes 

CAFE BAR TERRASSE 
5412 Cote-des-Neiges - Montreal - Que. 

Tel. 735-3623 

existe-t-il? 

Si OUI 
doit-on 
le 
craindre? 

., 

ET LA PUDEUR ALORS? ... 

Etant le seul 
journal sur le campus de l'U. de Montréa~ 

le Pofyscope 
recherche des colJaborateurs 
de toutes /es facultés 
pour mieux desservi' 
ses lecteurs 

S'adresser à Gaétan Marquis 

Le Polyscope , 
2,500 ove Marie Guyard 

Tel.: 739-9697 

COURS DE LECTURE RAPIDE 
POUR ETUDIANT 

ET A PRIX D'ETUDIANT 
Rendement moyen: 6 fois votre vitesse intiole à compréhen­
sion égale. 

Rendement garanti 3 fois votre vitesse initiale à compréhen­
sion égole SINON ARGENT REMIS. 

Début des cours, le 25 septembre. 

Renseignements et inscriptions: 

" L'ATELIER DE LECTURE RAPIDE" - Tél.· 255-6309 

1 
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TON JOURNAL 
A TOI NOUVEAU VENU A POL Y 

PAPETERIE 
JAC9UES 

ENRG. 

On ta miti..: à beaucoup de 
cho'>c'> ;i Polv. 

Ainsi tu a., <:u l'occasion dé­
ja de sa\ oir cc qu'est Ton 
Journal. 

En effet , au premier numé­
ro d ' initia11on du 12 septem­
bre on te posait plus ieurs 
questions '>llr ta propre con­
dition, dam ton nouveau mi­
lieu. On t 'invi te avec ta pes 
;im1calcs , à me ttre du tie n 
dans cc journa l. On te prie de 
ne pas être réservé , timide, 
mais de de, ·cnir Poly techni­
cien, Polyscopin, Poly-occupé. 

1 ous r épé tons ici la mêm e 
chose, pour que tu sois cer­
tain de cc qu'est Ton Journal. 

Sache donc que c 'es t toi­
mêmc qui paie cc journal d 'é­
tudiant! Dès lors po c-toi la 
question: - Il me sert à quoi 
ce journal? Eh bien Ton Po­
lyscope, c'es t ton porte-paro­
le! 

Comme son nom l'indique: 
1. Polv, c'es t tous . 2. Scope, 
c'est ; cgarder nos problè mes 
en face, les présenter à tra­
\Crs quclqw.:s lignes à d 'au­
tres ( moins conscients mais 
surtout ma l inform és). bref 
examiner nos p roblèmes. 

Tu es donc invité à partici­
per pou r la rédaction de Ton 
Journal. 

D'ailleurs pour te donner 
une meilleure idée, je me per­
mets de c iter quelques mots 
du Directeur du Polyscope 
adressés a ux colla bo ra teurs 
du journal: " ou s ne serons 
pas Je · seuls à écrire le Po ly­
scope. Des collaborateurs de 
"non-membres" sont à pré­
voir. Nous ne sommes pas les 
seuls et je ne veux pas qu'on 

le '>oit' C'est de la Démocratie 
Pure et Vierge ... " 

11 
Ainsi nous sommes certains 

que cc journal sera inté res­
sant à li re , car il s..:ra fait par 
to i-m ê me, pou r to i-mê me. 

Do nc tu peux partic iper à 
la rédaction m cc des s u jets 
qui le tou che nt d e p rès d ans 
n'im po rte quel domaine. 

De articles su r !'Humour, 
les Cou rs , le Cinéma, la Po li­
tique, le S tationnement, les 
Laboratoires, les Can t ines, les 
S e x c s, )'Au tomobi le, les 
Chie ns ... etc., e tc., etc., seront 
les bienvenus . 

Il te s u ffi t donc d 'écrire 
propre me nt to n art icle, puis 
ve nir a u local B-110. 

Si tu te sens t imide, p ou r 
tes pre miers pas scrip turaux. 
(nous auss i d'aille urs ... ) Tu 
pe ux dé poser ta feuille dan 
une pe tite boîte verte pré vue 
à cet effe t, e t pla cée à l'entrée 
du local B-110. 

Le Polyscopc, Ton Journal , 
se fait sur un tirage d'en­
viron 10,000 exempla ires! 
Le Polyscope est distribué 
au x facultés: 

1. Sciences Sociales et Droit 
( Decclles et Maric­
Guyard). 

2. Polytechnique (2500 Ma­
rie-Guyard). 

3. H .E.C. (Viger et Saint­
H u bcrt). 

4. Mus ique - Nursing (Côte 
Sainte-Catherine). 

S. Education (Bel lingh am et 
E douard-Mon tpetit) . 

6. Sciences. 
7. Escalier Roulant. 
8. Génie McG ill. 
9. Architectu re (Sai n t­

Urba in e t S herbrooke). 

MAIS QU'ALLEZ-VOUS CHERCHER? 

IO. Sainte-Marie (Bleury et 
Dorches ter) . 

1 1. Bibliothéconomie. 
Le Polyscope compte une 
équipe de pho tographes 
munis d'un équipe ment 
u 1 tra-mode rne ! 

ESTAMPES 
EN CAOUTCHOUC 

ARTICLES 
D'ECOLE • DE BUREAU Le Polyscope es t le seul 

jo urnal à paraître réguliè­
r e m ent s u r le campus ! 

Le fthc ros, 
u n " no n-m e mbre". 

5301 GATINEAU 
731-0188 

CHRONIQUE DU BRIDGE 
Evaluation de la main du répondant 

Si l'évaluation de la main de l'ouvreur est chose facile et 
universellement connue, celle du répondant par contre est gé­
néralement ignorée, car cette dernière bénéficie de deux sortes 
de "plus-values": 

T - Le:; honneurs que le répondant possede dans la couleur 
du partenaire doivent être valorisés. Ils bénéficient d'une pro­
motion de 1 point. Donc: 

"Ajoutez 1 point de promotion pour un honneur détenu 
clan:. la couleur du partenaire" . 

Toutefois, celte promotion ne s'applique qu'aux honneurs 
inférieu1·s. Si vous avez l'as de la couleur du partenaire, c'est 
de Loute maniere une levée certaine et sa valeur n'augmente 
pas. Coren dil bien que l'A~ est comparable à un maréchal: 
il ne peut plu., recevoir d"avancemenl. 

Ainsi, dans la couleur du partenaire: 
Roi ..................... 4 point:. 
Dame 3 poinls 
Valet ........ .. . . 2 poin t> 
Dame-Valet 4 points 

Mais, l'As ne vaut toujours que 4 points; e t, de même les 
combinaisons d'honneurs qui valent déjà quatre poin ts (4 ) ou 
davan1agc ne bénéficient non plus d'aucune promotion: elles 
représentent par clics-mêmes de» levccs nues et n'on t pas à 
être encore valorisées. Donc dan., la couleur du par1cnaire: 

Roi-Valet ... 4 points 
Roi-Dame 5 poin ts 
As·Valct . 5 points 
A~·Dame . . . .. 6 points 

li - La dbtribution prend une \•aleur plus grande dans la 
main du répondant quand celui-ci est en mesure de soutenir 
la couleur du parienairc. 

Un s ingleton par e~emplc reprcsente une valeur de dis tri­
bution estimée par l'ouvreur car clic représente la possibilité 
de faire des levées de coupe. Mais couper n'est avantageux qu'à 
condition de posséder suffisamment d'atouts. 

Donc, dans la main du répondant, les valeurs de distribu­
tion augmentent s'il peut soutenir la couleur de son partenaire. 
Comptez pour Doubleton ......... 1 point 
Mais pour un Singleton ......... 3 points 
Et pour Chicane ............. 5 points 

"A condition d'avoir au moins quatre atouts". Retranchez 
un point si vou~ aver moins de quatre atouts; mais ajoutez 
un point par atout en plus de quatre. Donc en soutien. 

Pique 
Coeur 
Carreau 
Trèfle 

( A) ( B ) 
Vxxx 1 + 1 
X 3 
Rxxxx 3 
\'.X\ 

8 

Pique 
Coeur 
Carreau 
Tri:flc 

Vxx 
X 

Rxxxx 
xxxx 

l + I 
J(.J) 
3 

8-1 =7 
(A): celle main vaut 8 poin ts en sou1icn .i pique. Le \alct dl' 
ligne bénéficie d'une promot ion de 1 point; le singleton appuH· 
par qua1re a1outs vaut 3 poinh. 
(~ ): LE V~!ct de Pique \':lut encore 2 poin1;,. mai\ le manque 
d un quatncrne a toul se traduit par une moins-\aluc de 1 poin t 

Cc compte peut paraître complc'e tk prime abord, mah il 
t:.st lellcmcn~ C\act qu'il récompensera 1rl:s 1 ile ccu ' qui kront 
1 effort de 1 appr<:ndn: <:> de: 1'.ippl1qucr 

A. DAWALIBI 
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NOUS NOUS FAISONS LES PORTE-PAROLES 

DES DIEUX DE L'OLYMPIADE 

~ ET VOUS INVITONS.. ~ 
{{ ~ 

ll A LA DANSE li 
n ~ 

~ ~ 

A l'hotel Bonaventure 
~ ~ 

) Vendredi soir à 8 hres. 30 min. ~ 
i_~ ~ -~ y~ 
! ~ 

1 LE 19 Septembre 1969 li 
î_t i 
~ ~ i Mais VENUS a déjà pris une grande partie li 
1 ~ i des billets. Hâtez-vous de vous en procurer li 
E ~ 
€_ '-
E_ ~~ 

)~ 

Î $1.00 le couple Î 
~ µ 
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